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« Sud Ouest ». 11 200 suppres-
sions de postes cette année,
13 500 autres à la rentrée pro-
chaine,etpourtant,pasdegrève
annoncée ce mois-ci. Pensez-
vous avoir gagné la partie face
aux syndicats ?

XavierDarcos. Il n’est pas ques-
tion de « gagner contre », ni
de revanche. Quand je prends
une décision, ce n’est pas
pour embêter les syndicats. La
seule préoccupation qui est la
mienne, lorsque je me lève le
matin, c’est : que puis-je faire
d’utile pour les élèves ?

Les 11 200 suppressions
d’emploi ont leur raison, c’est la
baisse du nombre d’élèves. Dans
le second degré, nous avions
prévu 25 000 élèves de moins à
la rentrée, nous en aurons perdu
plus de 50 000. Cela paraît para-
doxal, mais nous allons avoir
un meilleur taux d’encadrement
à la rentrée !

Même dans le premier degré,
il y a eu un peu moins d’élèves,
alors que nous avons rajouté des
emplois.

« SO ».Les syndicats ne baissent
pas lesbras.Commentallez-vous
adapter votre stratégie pour les
prochaines réformes ?

Quand je les entends parler de
« mesurettes » au sujet de la
prime de 1 500 euros pour les
enseignants qui débutent, je
trouve cela bizarre.

Je les laisse s’exprimer, mais
la bataille de l’opinion montre
qu’elle est loin d’être gagnée
pour eux. Notre dernier sondage
le traduit (lire en page 1-5),
même chez les électeurs de gau-
che.

Parents, enfants, enseignants,
tout le monde prépare la rentrée.
Mais les syndicats se réunissent
pour fixer les prochaines dates
de leurs actions ! C’est une image
qui leur fait beaucoup de tort.
Faisons d’abord la rentrée, occu-
pons-nous des enfants, on verra
après !

« SO ».C’estducôtédeJackLang
que les critiques les plus acerbes
sont formulées. Vous auriez
abandonné l’école, vous en se-
riez le fossoyeur. Cela vous
agace-t-il ?

Jack Lang fait sa rentrée
médiatique sur mon dos. Au

lieu de donner des avis, il ferait
mieux de présenter des excuses
car il est aussi en partie respon-
sable de la situation actuelle.
Pour lui, faire de la politique c’est
continuer à exister. Pour moi,
faire de la politique, c’est me
mettre au service des gens. Je ne
suis pas dans un rôle emprunté

Darcos d
ÉDUCATION.Face aux lecteurs de « Sud Ouest »,

Hier, au ministère de l’Éducation
nationale. Xavier Darcos a échangé avec
les lecteurs de « Sud Ouest » sur tous
les sujets d’actualité à la veille de la rentrée
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VéroniqueLemonnier
Secrétaire de mairie, 44ans, habite
à Capbreton (40). Mère d’une fille
de 14ans, au collège Jean-Rostand, elle
appartient à la FCPE (parents d’élèves).

LE FAIT DU JOUR

3 LE CONTEXTE.Hier matin,
veille de la rentrée scolaire, Xavier
Darcos, le ministre de l’Éducation
nationale,a reçuauministère la ré-
dactionde« SudOuest »,pourun
« face-à-face » avec cinq lecteurs
de la région. Au menu de l’entre-
tien,un tourd’horizondesgrands
sujets qui animeront l’année sco-
laire qui démarre aujourd’hui.

«Quand je lesentendsparler
de ‘‘mesurettes’’, je trouve
celabizarre»

La photo du jour

Benoît XVI et Ingrid Betancourt, hier à Castelgandolfo. Le pape a reçu,
en audience privée, l’ancienne otage des Farc en Colombie. La Franco-Colombienne s’est entretenue
avec lui dans sa résidence d’été au sud de Rome. Ingrid Betancourt avait souligné que sa foi l’avait aidée
à tenir pendant ses années de détention dans la jungle PHOTO AFP
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C’était il n’y a pas si longtemps, juste
avant les vacances. Alors que le gou-
vernement pariait encore sur une

croissance comprise entre 1,7 et 2 %, en dépit
des deux coups de frein constatés au premier
et au second trimestre, l’Institut national de
la statistique et des études économiques
jetait un froid en annonçant un indice pla-
fonnant à 1,6. Dans un duo très au point, la
ministre de l’Économie, Christine Lagarde,
et le Premier ministre, François Fillon, se
récrièrent. Haro sur les prévisionnistes, ces
casseurs de moral à la science approxima-
tive !

Mais pendant que certains, vous et moi et
quelques millions d’autres, se prélassaient
en vacances, les calculettes chauffaient à
Bercy. Et il faut bien se rendre à l’évidence :
la croissance ne sera pas ce que l’on voulait
qu’elle fût. Christine Lagarde, cette fois, ne
s’est pas révoltée ; tout en multipliant les
bémols, elle a fini par admettre que les pro-
jections seraient revues à la baisse. Quant à
François Fillon, il a carrément concédé que
le compte n’y serait pas et que cette fichue
croissance se fixerait « à un peu plus de 1 % ».
Traduction : l’élaboration du budget 2009 ne
va pas être de tout repos et son exécution
sera carrément douloureuse. Avec les consé-
quences que l’on imagine au plan politique.

Aussi, était-il opportun pour M me Lagarde
de relancer la querelle de l’ISF, l’impôt de
solidarité sur la fortune ? En évoquant dans
une interview à « La Tribune » une possible
réforme de cette contribution et en précisant

que la nouvelle taxe destinée à financer le
revenu de solidarité active n’échapperait pas
à la protection du bouclier fiscal, elle verse
un peu de sel sur des plaies encore fraîches.
Le RSA, et surtout son mode de financement,
n’ont pas fait l’unanimité au sein de l’UMP.
Beaucoup d’élus de la majorité craignent que
les classes moyennes, électorat nomade et
pas toujours facile à fixer, fassent les frais
de ce dispositif. Annoncer tout de go que les
plus riches y échapperont, c’est se livrer à

une provocation pas très utile. François
Fillon ne s’y est d’ailleurs pas trompé ; il a
immédiatement coiffé son casque de pom-
pier : pas de réforme de l’ISF, juste un ren-
forcement du bouclier fiscal, et après, on
arrête…

Un coup à gauche, un coup à droite. Est-
ce de l’habileté tactique ou le signe d’un
manque de cohérence politique ? Entre sa
volonté d’enfoncer une gauche qui pourtant
le fait très bien elle-même et celle de satis-
faire son aile libérale, le gouvernement
balance. À vrai dire, la situation économi-
que mondiale ne l’aide guère. Question :
pourquoi les campagnes électorales ont-
elles une fin ? Les promesses sont si eupho-
risantes.

Éditorial Patrick Berthomeau

Est-ce de l’habileté tactique
ou un manque de cohérence
politique ?

Comme une rentrée…


